



COMMUNIQUÉ DE PRESSE 
Paris, le mardi 7 juillet 2026 

Comptes de l’agriculture 2025 : 
+14,4 % : le chiffre qui cache le décrochage de l’agriculture française 

La Commission des comptes de l’agriculture de la Nation (CCAN) et l’INSEE ont 
présenté mardi 7 juillet 2026 les résultats économiques définitifs de l’agriculture 
française pour l’année 2025. La valeur ajoutée brute (VAB) progresse de 14,4 %. Ce 
chiffre fera naturellement les gros titres. 

La Coordination Rurale en prend acte. Mais limiter l’analyse à cette seule donnée serait 
une erreur. Derrière le rebond des revenus agricoles affiché en 2025, la Coordination 
Rurale alerte sur une réalité beaucoup plus préoccupante : des prix toujours incapables 
de rémunérer durablement les producteurs, une agriculture qui produit de moins en 
moins et une souveraineté alimentaire qui continue de reculer. 

La Commission des comptes de l’agriculture de la Nation (CCAN) et l’INSEE ont présenté les 
résultats économiques définitifs de l’agriculture française pour 2025. La valeur ajoutée brute 
(VAB) progresse de 14,4 %. Ce chiffre fera naturellement les gros titres. Mais il ne suffit pas à 
décrire la réalité. « Si l’on ne retient qu’un seul chiffre, on conclura que l’agriculture va 

mieux. Si l’on regarde l’ensemble des indicateurs, on constate au contraire que 

l’agriculture française continue de décrocher. Le véritable enjeu est de redonner aux 

agriculteurs les moyens de produire et de vivre de leur travail. » précise Bertrand 
Venteau, président de la Coordination Rurale.


Une agriculture qui produit moins… 
Le rebond de 2025 intervient après une année 2024 marquée par un effondrement historique 
de 14,1 %. Sur la période 2022-2025, la valeur de la production agricole hors subventions 
recule encore de 4,1 %, avec une baisse de 17,8 % pour les productions végétales.


Pour la Coordination Rurale, le véritable signal d’alarme est ailleurs : la France produit 
de moins en moins. Les cheptels diminuent, certaines productions végétales reculent 
durablement et les exploitations renoncent à investir faute de visibilité. 
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Cette perte de capacité de production fragilise directement notre souveraineté alimentaire. 
L’effondrement du solde du commerce extérieur agricole, tombé à 0,3 milliard d’euros contre 
2 milliards d’euros en 2024, n’en est que la conséquence. « La souveraineté alimentaire ne 

se décrète pas. Elle suppose que nos agriculteurs aient les moyens de produire 

davantage. Aujourd’hui, ce n’est plus le cas. » ajoute le président de la Coordination 

Rurale.


…et des producteurs qui ne vivent toujours pas de leur travail 
Les comptes 2025 montrent que les revenus agricoles restent largement dépendants des 
fluctuations des marchés. Les hausses observées en viande bovine ou sur les œufs résultent 
principalement d’une baisse de l’offre. À l’inverse, lorsque les volumes augmentent, les prix 
s’effondrent, comme pour les betteraves ou les pommes de terre. Une agriculture ne pourra 
retrouver sa compétitivité que lorsque les producteurs vivront enfin de prix rémunérateurs 
plutôt que des aléas des marchés.


Les quatre enseignements des comptes 2025 
Les résultats publiés aujourd’hui confirment quatre tendances de fond :

1. les prix agricoles ne garantissent toujours pas un revenu durable aux producteurs, 

2. la France perd progressivement ses capacités de production, 

3. la dégradation du commerce extérieur traduit ce recul de notre souveraineté alimentaire, 

4. l’agriculture reste la seule grande branche de l’économie française dont l’activité demeure 

inférieure à son niveau de 2010. 

L’urgence est de produire davantage 
Les premières tendances pour 2026 annoncent déjà une nouvelle dégradation des résultats 
agricoles, notamment sous l’effet de la baisse attendue des cours des céréales.


Pour la Coordination Rurale, ces comptes rappellent une évidence : une agriculture 
forte repose sur des producteurs capables de vivre de leur métier et de produire. 

Le véritable enseignement des comptes 2025 n’est pas que l’agriculture française va 
mieux. C’est qu’elle ne produit plus suffisamment pour garantir durablement la 
souveraineté alimentaire de la France. 
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